
LA direction générale de laSociété meunière et avicoledu Gabon (SMAG) et le per-sonnel menacé de licencie-ment sont toujours àcouteaux tirés. Aucuncamp n'entend baisser lagarde. Aussi, multiplient-ils les stratégies.La querelle semble s'enli-ser, en raison du refus ca-tégorique de la directiongénérale de se soumettreaux instructions du minis-tre du Travail qui, réagis-sant face à cette crise parune lettre datant du 21mars dernier, a rejeté lademande de licenciementadressée à ses services.Justifiant sa décision, lemembre du gouvernementaffirme que les difficultéséconomiques évoquées parles dirigeants de la SMAG «
ne sont pas de nature à en-

traîner des licenciements.»Non sans préciser quel'État a consenti d'énormesefforts pour soulager latrésorerie de la société.Par ailleurs, l'administra-tion du Travail « exhorte la
direction de la SMAG à pro-
fiter de tous les avantages
concédés par son partena-
riat avec l'État gabonais, et
à discuter avec ce dernier
pour une sortie de crise.»Loin de se soumettre à cesrecommandations, la di-rection générale de laSMAG, tenant à faire exécu-ter son projet, aurait dé-cidé de changer destratégie en optant pourles départs négociés. Uneattitude qui n'a pas man-qué de susciter de vivesréactions de la part du per-sonnel.« Comment comprendre
qu'une société qui fait des
bons résultats, paie le 13e
mois et l'indemnité de ré-
sultat à son personnel,
puisse envisager de licen-
cier pour des raisons écono-

miques ? Pour nous la rai-
son est ailleurs. Nous de-

mandons au ministre du
Travail de sauver l'emploi

des Gabonais», déclare undes agents, remonté. 
Le bras de fer se poursuit
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•Musique
Jean-Michel Jarre  pour la
mer morte 

Jean-Michel Jarre a choisi lamonumentale citadelle deMassada, en Israël, pourtoile de fond d'un concertdestiné à alerter sur le dan-ger couru par la mer Morteet, au-delà, à "résister" auxpolitiques de DonaldTrump en matière d'envi-ronnement. Le pape del'électro grand public cher-chera à éveiller lesconsciences à "l'urgence de
sauver la mer Morte", a-t-ildit dans un entretien ac-cordé à l'AFP. Le lac salépartagé entre Israël, la Jor-danie et les territoires pa-lestiniens baisse de plusd'un mètre tous les ans. Ace rythme, l'une desgrandes merveilles de lanature pourrait avoir dis-paru d'ici à 2050, s'alar-ment les experts.•Médias
La chasse aux "fausses
informations"Un groupe d'universitaires,d'associations et d'entre-prises technologiques,dont Facebook, lance unfonds de recherche doté de14 millions de dollars pouraider le public à distinguerles contenus journalis-tiques et repérer lesfausses informations. Leprogramme sera dirigé parl'école de journalisme del'université publique deNew York (CUNY), selonun communiqué publiéhier. Il est financé par Face-book,  Ford, Mozilla, etc.•Archéologie
Découverte des restes
d'une pyramideLes vestiges d'une pyra-mide vieille de 3.700 ansont été découverts "en bonétat" en Égypte sur le sitearchéologique de Dah-chour près du Caire, a an-noncé, hier, le ministèredes Antiquités. La petitepyramide, datant de la 13edynastie (1.802-1.640avant J.C.) a été retrouvéedans la nécropole de Dah-chour, au sud du Caire, "en
bon état de conservation",précise un communiqué duministère. •Musique
Décès d'Ikutaro Kake-
hashiIkutaro Kakehashi, quiavait fondé le fabricantd'instruments de musiqueélectroniques Roland, in-dissociable de la pop desannées 1980, est décédé,samedi, à l'âge de 87 ans, a-t-on appris, hier, auprès desa compagnie actuelle. Unporte-parole d'ATV aconfirmé sa mort, mais n'apas souhaité faire de com-mentaire à la demande dela famille.

Ici et ailleurs
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Ph
o
to
 :
 A

FP

LA Société des brasseriesdu Gabon (Sobraga) etl'ONG "Great Destina-tion", se sont rendus, ven-dredi dernier, à l'école

d'application de la Peyrie,dans le 3e arrondisse-ment de la commune deLibreville, pour sensibili-ser les élèves dudit éta-blissement à la protectionde l'environnement et lagestion des ressourcesnaturelles.L'artiste humoriste gabo-nais, Manitou, enseignant

pour la circonstance, a, àtravers des jeux, dans uneambiance détendue, ex-pliqué aux enfants l'im-portance de garder leurespace de vie propre. Car,
« cela nous éloigne de plu-
sieurs maladies et nous
permet aussi de vivre
mieux dans un environne-
ment sain», a t-il indiqué

dans un ton humoris-tique. Avant d'inviter lesjeunes apprenants àgérer, de manière respon-sable, les "ressources de
vie", qui sont l'électricitéet l'eau. Parce que, ajou-tera t-il, « pendant que
vous gaspillez ces res-
sources là, d'autres per-
sonnes en sont privées.»

Pour le clou de la cérémo-nie, un arbre a été plantéau sein de l'établissementscolaire par les élèves etdes représentants de laSobraga, pour immortali-ser l’événement. Une effi-gie en hommage àManitou a également étéérigée sur le mur d'un desbâtiments de l'école.

Sobraga mise sur la jeunesse
Protection de l'environnement et gestion des ressources naturelles
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L'humoriste Manitou sensibilisant les enfants 
dans le divertissement.
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L'utile et l'agréable pour les élèves massés dans 
la cour de l'établissement.
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Le licenciement annoncé concerne 
une cinquantaine d'agents de la Smag.

Ph
o
to
 :
 L
BO

N


